
PRÉFACE

qu’un groupe de colons dix fois moins nombreux 
que les établissements anglais des bords de 
l’Atlantique. Elle les a tenus en échec pendant 
plus d’un siècle, grace à son système d’alliance 
avec les tribus sauvages. Dire que les mission- 
naires catholiques ont été les plus puissants 
promoteurs de ce système, c’est aujourd’hui 
une vérité admise par les historiens de toutes 
les opinions. Ils ont exercé sur les Indiens, par 
leur prédication si propre à les frapper et par 
leur vie tout entière dévouée à leur service, 
une action irrésistible. Les efforts qu’ils ont 
faits pour les christianiser et les humaniser, 
ont forcé l’admiration des écrivains protestants 
eux-mêmes. Ils en ont élevé quelques-uns 
jusqu'aux nues, en ont fait des héros; ils les 
ont même popularisés à ce point qu’on leur a 
dressé des statues. Mais à côté de ces glorifica­
tions, il y a eu de déplorables dénigrements, 
comme si les auteurs de ces éloges avaient 
voulu par là se les faire pardonner. Certains 
missionnaires ont été odieusement calomniés ; 
leur conduite violemment censurée ; quelques- 
uns de leurs actes ont été représentés comme 
des attentats à la civilisation, aux principes
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